
Compte-rendu syndical SNTRS-CGT du Conseil Scientifique de l’INEE 
(Institut Ecologie Environnement) du 24 février 14. 

(Rédigé à partir de mes notes et de mon appréciation personnelle.) 

� Suite à la présentation du projet d’enquête du groupe de travail sur l’emploi IT à l’INEE, des suggestions ont été 

faites pour améliorer et compléter les questionnaires. S. Thiébault, Directrice de l’INEE a exprimé l’« intérêt dans 

la situation actuelle d’avoir des vrais chiffres car dire qu’il manque 3 postes en BAP J ou 15 ce n’est pas pareil, on 

a besoin de détails. De même, de savoir qu’il y a tant de AI, IE, IR qui font tel ou tel travail d’AI, IE, IR. C’est un 

discours de vérité. ». L’enquête se fera en ligne. Une introduction du CSI accompagnera l’envoi aux DU qui 

transmettront aux IT de leur unité. Les réponses seront anonymes pour tous. Le lancement est prévu vers le 20 

mars pour une clôture mi-mai. L’Observatoire des métiers sera sollicité pour l’analyse des résultats avec une 1
ère

 

restitution au CSI de juin et une analyse complète au dernier CSI de septembre. 

� Il y a eu un exposé faisant état de l’utilisation de la 3D à l’INEE, intéressant, mais je ne développerai pas. 

� Une longue intervention de 3 personnes a fait l’inventaire de la politique scientifique (présence) de l’INEE dans le 

monde que je ne développerai pas non-plus. Il a été souligné que l’un des chargés de mission passait beaucoup 

de temps à Bruxelles pour y faire du lobbying en faveur de l’écologie et de la biodiversité… C’est une « question 

de survie » a souligné la DI ! Ainsi, la Science n’échappe pas au fonctionnement antidémocratique des 

institutions européennes et de leurs groupes de pression. Cela éclaire sur la façon dont Horizon 2020 et ses défis 

sociétaux ont pu être « élaborés » ! 

� 2014 est l’année INEE de « l’Ecologie de la Santé » et la prospective dans ce domaine a été présentée. Deux 

approches sont émergentes : le concept de « One Health » (une seule santé animale et humaine) et la Médecine 

darwinienne. 18 dossiers PEPS ont été déposés à la vieille de la deadline et un colloque de restitution aura lieu 

en juin 2015. Ont été décidé : 1 coloriage DR2 et 1 CR2 en CID 52 sur ces thématiques et un RTP de médecine 

évolutionniste. 

� Fuchs n’étant pas encore renommé par le gouvernement, il n’y a plus de présidence du CNRS et la DI n’a rien dit 

sur la situation actuelle et la politique scientifique à venir. Cela confirme que la DI est là pour apporter « la 

bonne parole » de la direction et rien d’autre ! 

� En conseil restreint (CSI sans la DI), les échanges furent riches concernant la situation qui mène la Recherche à la 

catastrophe. Je suis intervenue sur l’emploi. A l’INEE, le recrutement chercheur a été maintenu en 2014 en 

réduisant le nombre de doctorants et en renouvelant les CDD de 3 mois en 3 mois avec toutes les conséquences 

insupportables sur le plan humain et un surcroit de travail pour les gestionnaires. La discussion a porté aussi sur 

l’article « Le burn-out des labos » et la présentation du CS du CNRS sur le financement de la recherche et 

l'emploi scientifique. Un GT a été constitué pour présenter une réflexion au prochain CSI sur cette situation et 

comment redonner un espace de liberté aux chercheurs. Interpellé lors d’une réunion de la CPCN sur « où est 

passé l’argent des chaires d’excellence dont les 1ères se terminent? » Fuchs n’a pas répondu. La liste des 

« inquiétudes » des collègues est de plus en plus longue. Comment le CNRS pourra-t-il continuer à impulser une 

politique scientifique nationale dans le cadre des IDEX et CPER? La menace pèse de plus en plus d’année blanche 

de recrutement IT ou/et chercheur ? Veut-on vraiment maintenir une recherche publique quand on oblige de 

plus en plus à avoir recours aux CDD sur ressources propres ? A Strasbourg, la situation est explosive à cause des 

prélèvements effectués sur les contrats, etc. 

� Compte-tenu de cette situation, il a été décidé de demander à M. Fuchs, une fois renouvelé à la Présidence du 

CNRS, de venir au CSI de juin présenter ses projets pour le CNRS et répondre aux questions/inquiétudes. 

� En conclusion : Nous avons souvent le sentiment que la situation est bien calme dans les labos, mais sous 

cette apparence, le feu n’est-il pas en train de couver? Une assemblée plénière de tous les élus du comité 

national est prévue en avril et les membres du CSI-INEE, élus, nommés, invités, président du CSI, président de 

section, membre académicien du CS du CNRS étaient tous d’accord avec : « pour se faire entendre du 

gouvernement, il n’y a plus qu’une seule solution, descendre dans la rue les chercheurs (au sens large bien sûr), 

les DU (en menaçant de démissionner comme en 2009), les académiciens et les étudiants, tous ensemble ! 

A montpellier, le 25/02/14, P. Sourrouille, élue SNTRS-CGT. 


